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			À mes filles, comme d’habitude
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			Des rangées et des rangées de chaises étaient alignées sur la pelouse au soleil. Les élèves royales de l’académie de princesses de Hautes-Tours assistaient à la première assemblée du troisième trimestre.

			– Bonjour, dame DuLac, chantèrent en chœur les princesses en se levant pour accueillir d’une révérence la directrice en longue robe bleue.

			La princesse Rose était tellement excitée d’être revenue à Hautes-Tours qu’elle bondit sur ses pieds comme un ressort et faillit renverser ses meilleures amies, les princesses Scarlett et Izumi.
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			– Pardon ! s’exclama-t-elle.

			– Attention ! pouffèrent les deux filles, qui attrapèrent Rose par le bras pour l’empêcher de tomber.

			– Pathétique, soupira une voix dans son dos. Cette pauvre princesse Rose n’est toujours pas capable de faire une révérence correctement.

			Rose n’eut pas besoin de se retourner pour savoir qui avait parlé : c’était à coup sûr sa cousine, la princesse Précieuse. Elles étaient toutes les deux en première année à Hautes-Tours.

			– Précieuse, tu es trop drôle, s’esclaffèrent les jumelles Bric et Broc.

			Rose aurait reconnu leur voix entre mille : une voix de porcelet nasillard qui aurait coincé son groin dans un abreuvoir. Elles trouvaient Précieuse…

			– Absolument hilarante !


			Rose s’était promis de faire des efforts pour se comporter en princesse, mais elle fit volte-face. Elle allait tirer la langue à Précieuse quand elle croisa le regard de leur sévère professeur de maintien, la fée marraine Silex, qui la toisait depuis l’autre bout de la rangée.
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			Cœur de Pierre, comme l’appelaient les princesses, portait de longues robes noires qui lui tombaient jusqu’aux pieds et avait un regard aussi dur que l’acier.

				Rose ravala précipitamment sa langue dans sa bouche et lui sourit d’un air innocent, essayant d’avoir l’air aussi irréprochable que possible.


			– Bienvenue pour ce nouveau trimestre à Hautes-Tours…, déclara dame DuLac, tandis que les princesses se rasseyaient sur leurs chaises dorées.

			– Je me demande ce qu’elle va bien pouvoir nous annoncer, chuchota Rose à Scarlett et à Izumi.

			– C’est vrai qu’elle nous réserve toujours des surprises, acquiesça Izumi.

			Elle était si petite par rapport à son amie qu’elle devait presque se lever sur sa chaise pour lui chuchoter à l’oreille.

			– Du moment qu’il n’y a plus de dragons sur l’île, murmura la jolie princesse Scarlett, en avalant sa salive.

			– Pauvre Peuff ! dit Rose, nostalgique du petit dragon rouge qu’elle avait secrètement recueilli dans une grotte. Il ne voulait de mal à personne.

			Scarlett haussa les sourcils et sourit.

					– Je vais pouvoir dessiner dans le jardin, maintenant que c’est l’été, chuchota Izumi.


			– Je vais pouvoir faire des milliers de pique-niques et galoper ventre à terre sur la plage avec Billy, ajouta Rose avec enthousiasme.

			Elle allait proposer à ses amies de passer aux écuries après l’assemblée, quand elle entendit dame DuLac annoncer :

			– À la fin de l’assemblée, les première année retourneront dans leur dortoir pour se changer.

			– Se changer ? murmura Rose.

			Devaient-elles passer leur tenue d’équitation ? Allaient-elles rendre visite à leurs licornes ? Ou devaient-elles enfiler leur tutu pour un cours de danse ?

			– Maintenant que les beaux jours sont revenus, continua dame DuLac, nous allons commencer les leçons de natation.

			– Génial ! chuchota Rose, tout en se tortillant sur sa chaise, gênée par la chaleur du soleil. Mais qui va nous faire cours ?

						Elle avait du mal à imaginer Cœur de Pierre en maillot de bain. Autant vouloir faire faire trempette à une chauve-souris !


			– Tu as oublié ? s’étonna Scarlett, posant sur son amie de grands yeux surpris.

			– À Hautes-Tours, continua dame DuLac, les cours de natation sont assurés par les sirènes.

			– Les sirènes ! Youpiiii ! s’écria Rose en se levant brusquement.

			C’était la nouvelle la plus excitante qu’elle avait jamais entendue. Elle n’avait pas oublié, mais ça lui paraissait tellement incroyable qu’elle ne l’avait pas pris au sérieux.

			– Princesse Rose, asseyez-vous immédiatement ! siffla Cœur de Pierre.

			– Pardon.

			Rose se laissa retomber sur sa chaise. Mais même le regard furieux de Cœur de Pierre ne put faire disparaître son immense sourire.

			– Je crois que la princesse Rose a exprimé ce que nous ressentons toutes, reprit dame DuLac avec bonté. Nous avons beaucoup de chance de recevoir l’aide des sirènes.

							Rose se tourna vers ses amies.


			Izumi rayonnait de joie. Les autres princesses de première année souriaient aussi. Toutes, sauf Scarlett, qui avait l’air terrifiée.

			– Je n’ai jamais nagé de ma vie, gémit-elle.

			Ses grands yeux vert océan étaient remplis d’effroi.
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			– Dépêchez-vous, les filles !

			Attrapant sa serviette, Rose fonça vers la porte de la petite chambre sous les toits qu’elle partageait avec Scarlett et Izumi.

			– Attention ! cria Scarlett.

			– Ralentis ! cria Izumi.

			Trop tard. Rose courait si vite qu’elle se prit les pieds dans sa serviette qui traînait au sol. Elle se retrouva le nez par terre.


			– Houlà ! il ne faudrait pas que je me fasse une entorse avant même de rencontrer les sirènes !

			Une étincelle d’excitation courait dans ses veines.

			– J’aurais préféré avoir plus de temps pour sortir nos affaires avant de commencer les leçons de natation, dit Scarlett, tout en coiffant ses longs cheveux roux d’une main tremblante. Je suis la seule de la classe à ne pas savoir nager du tout…

			– Ne t’inquiète pas, dit Rose en souriant. Je barbote comme un phoque.

			Elle repensa au lac gris et glacial où son père lui avait appris à nager – l’idée étant d’éclabousser autant que possible, sous peine de voir ses doigts et ses orteils se transformer en glaçons. Ça allait être fabuleux de pouvoir se laisser flotter tranquillement dans les eaux ensoleillées de la crique des Palourdes.

				– Les sirènes vont nous apprendre à nager de façon élégante, dit-elle. Je suis sûre que tu seras très douée, Scarlett, tu es tellement gracieuse quand tu danses !


			Scarlett sourit d’un air timide. C’était la meilleure ballerine de la classe.

			– Allez, viens ! s’exclama Rose en nouant le bout de ses tresses brunes. La dernière à l’eau est une méduse !

			Elle s’engouffra dans l’escalier en colimaçon de la tour des Dortoirs et faillit percuter la princesse Laetitia, qui sortait du dortoir de la Mer, à l’étage juste au-dessous.

			– Oups ! s’écria-t-elle.

			Laetitia, la plus sportive des princesses, était aussi excitée qu’elle.

			– Je me demande si on va faire des courses, déclara Laetitia en dévalant l’escalier quatre à quatre.

			– Si c’est le cas, j’espère que je serai dans ton équipe, dit Rose en essayant de ne pas se laisser distancer.

			– Moi aussi, dit Izumi, qui suivait derrière.

			Ce n’est qu’après avoir dégringolé les dernières marches que Rose se rendit compte que Scarlett n’était pas avec elles.
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			– Allez-y, dit-elle aux deux autres. Je vais l’attendre.

			– Tu es sûre ? insista Izumi.

			Elle hocha la tête. Malgré toute son impatience, elle ne voulait pas laisser Scarlett seule. Elle avait l’air tellement inquiète !

			– À tout de suite, dit alors Izumi en suivant Laetitia le long du chemin vers la falaise. Et n’oublie pas… la dernière à l’eau est une méduse, c’est toi qui l’as dit !

			– Splash, splash ! fit Rose en agitant les bras et les jambes pour mimer une énorme méduse.

			– Au secours !

			Izumi fit semblant d’être terrifiée et prit ses jambes à son cou.

			– VIENS, SCARLETT ! appela Rose dans l’escalier désert, trépignant d’impatience.

			Elle était si heureuse de se retrouver à l’école avec ses amies !

							– Quel est ce raffut terrible ? demanda une voix tranchante.


			La porte du bureau s’ouvrit brusquement et Cœur de Pierre pointa son long nez fin dans le hall.

			– Princesse Rose, soupira-t-elle. J’aurais dû m’en douter…

			– Pardon.

			Rose fit une révérence maladroite, soucieuse de ne pas se mettre à dos la fée marraine Silex alors que l’école venait à peine de reprendre. Mais elle n’avait pas fait une seule révérence de toutes les vacances et elle avait perdu l’habitude : elle faillit écraser les orteils de son professeur de maintien.

			– Aller à la plage pour une leçon de natation ne vous autorise pas à caqueter comme une mouette. Une princesse digne de ce nom ne hausse jamais la voix, vous m’entendez ?

			– Oui, fée marraine, dit Rose, rougissante.

			Elle avait oublié à quel point il était difficile d’être une princesse digne de ce nom. Et quels que soient ses efforts, ce n’était jamais assez.

								– Allons, hâtez-vous, reprit le professeur d’une voix ferme lorsque Scarlett apparut dans l’escalier, blanche comme un linge.

			Rose attrapa la main de son amie et l’entraîna vers la mer.

			– Ne t’inquiète pas. Ce sera comme quand on a monté nos licornes pour la première fois. Tu te rappelles à quel point tu avais peur ? Et maintenant, tu galopes à travers toute l’île !

			– C’est vrai, reconnut Scarlett. Mais j’ai toujours eu peur de l’eau.

			– Ça te rentre dans le nez si tu respires au mauvais moment, dit Rose en riant, mais je parie qu’au bout de dix minutes tu iras chercher du corail au fond de la mer !

			– Pas au premier cours, j’espère, frissonna Scarlett.

								Rose essayait de l’aider à se détendre, mais elle prit conscience qu’elle ne faisait qu’empirer les choses. Pourtant, quelques minutes plus tard, Scarlett descendait en souriant le raidillon qui serpentait à flanc de falaise vers la crique abritée tout en bas. À cet endroit, la mer formait un bassin naturel en forme de palourde. Pas une seule ride ne troublait la surface de l’eau turquoise et limpide qui scintillait au soleil.

			– Ouah ! s’exclama Rose, impressionnée.

			Elle avait déjà vu le bassin, mais jamais il ne lui avait paru si magique. Peut-être parce qu’elle savait que les sirènes n’étaient pas loin.

								Elle n’avait aperçu une vraie sirène qu’une seule fois dans sa vie – juste un bout de queue depuis un bateau. Les eaux glaciales de son pays natal n’étaient guère hospitalières au peuple de la mer. Mais la mer qui entourait l’île de la Couronne paraissait aussi chaude et aussi claire que le ciel bleu sans nuages.
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			– C’est vraiment magnifique, chuchota Scarlett.

			La classe entière, très excitée, attendait sur la plage de sable.

			Seule Précieuse ne paraissait pas impressionnée.

			– Ma mère m’a dit que je n’étais pas obligée de nager si je ne voulais pas, déclara-t-elle, rejetant derrière son épaule une mèche de cheveux dorés. L’eau de mer pourrait abîmer mes boucles.

			Rose ouvrit et referma la bouche comme un poisson. Elle comprenait que Scarlett n’ait pas envie de se baigner parce qu’elle avait peur, mais Précieuse allait-elle vraiment renoncer à cause de ses cheveux ?

								– Je rêve de plonger au fond pour chercher des coquillages, déclara Laetitia. Mes grandes sœurs m’ont dit qu’à certains endroits c’était encore plus profond qu’un puits !
>
			– Chercher de stupides coquillages ne m’intéresse pas, pas plus que les sirènes. La seule bonne chose qui soit jamais sortie de la mer, ce sont ces perles, pérora Précieuse en portant la main au collier qui ne quittait jamais son cou.

			– On n’a pas le droit de garder nos bijoux pour se baigner parce qu’on risque de les perdre, dit Scarlett, inquiète. J’ai laissé mon médaillon en argent au dortoir.

			– Je fais ce que je veux, c’est mon collier, rétorqua Précieuse. Il est dans ma famille depuis des générations, depuis mon arrière-grand-mère Joy.

			– Notre arrière-grand-mère Joy, corrigea Rose, non sans malice.

									Elle savait que Précieuse détestait qu’on lui rappelle qu’elle appartenait à la même famille que Rose, dont le royaume était si petit et si minable. Mais, comme elles étaient cousines, elles avaient les mêmes grands-parents du côté maternel et, naturellement, les mêmes arrière-grands-parents.


			– Tu es jalouse, aboya Précieuse. Une seule de ces perles vaut sans doute plus que tout ton royaume !
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			– Je ne suis pas du tout jalouse, protesta Rose, sincère.

			Elle-même ne mettait pas de bijoux, par crainte de les abîmer ou de les perdre. Elle n’aurait jamais pris le risque de porter les perles de la famille.

			– Je préfère largement une boîte de bons chocolats à un gros diamant !

			– Tu as bien raison, approuva la princesse Visalotta.

			C’était la princesse la plus riche de la classe et même, disait-on, du monde entier. Mais contrairement à Précieuse, elle ne jugeait jamais personne sur la taille de son royaume.

			Elle passa le bras autour de celui de Rose.

			– Même une montagne de bijoux ne pourrait pas acheter quelque chose d’aussi beau, déclara-t-elle en désignant les eaux miroitantes.

			– Regardez ! s’exclama Rose, apercevant des remous à la surface.

			Son cœur bondit dans sa poitrine.

			– Je crois que c’est la queue d’une sirène !
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			Les première année se précipitèrent. Rose était certaine d’avoir vu une queue vert émeraude.

			Un instant plus tard, la jolie tête brune d’une sirène surgissait hors de l’eau. Sa peau était lisse et bronzée, et lorsqu’elle se hissa sur les rochers, les filles découvrirent qu’elle avait une queue d’un vert éblouissant qui étincelait au soleil.

			– Bienvenue, jeunes majestés. Je m’appelle Océane, déclara-t-elle d’une voix qui montait et descendait comme une vague.

			Une deuxième sirène apparut à ses côtés. Elle était toute jeune, à peine plus âgée que les sixième année de Hautes-Tours. Sa peau était aussi pâle que les perles de Précieuse et ses cheveux blonds tombaient en cascade jusqu’à sa taille.

			– Je suis Ondélie, déclara-t-elle d’une voix douce.

			– Regarde ! chuchota la princesse Bric, une des jumelles. Ses boucles sont deux fois plus épaisses que les tiennes, Précieuse.

			– Tais-toi, Bric, siffla Précieuse. On ne t’a pas sonnée.

			– Oui, tais-toi, Bric, renchérit la princesse Broc, l’autre jumelle.

			Ondélie sortit de l’eau. Sa queue argentée brillait de mille feux.

			– Je ne comprends pas pourquoi on en fait tout un plat, marmonna Précieuse. Ce sont juste de jolis poissons.

			Rose haussa les sourcils. C’était bien le genre de Précieuse de ne pas supporter qu’Ondélie ait des cheveux plus longs et plus épais que les siens. Mais quoi qu’elle en dît, les sirènes étaient magnifiques. Bien plus belles que les dessins que Rose avait vus dans le livre de contes préféré de sa petite sœur.

			– Bienvenue, chères sirènes, déclara dame DuLac, qui venait d’arriver sur la plage.

			Elle s’inclina.

			– J’attendais votre visite avec la plus grande impatience.

			– Merci, madame la directrice. Je suis toujours heureuse d’apprendre à nager aux princesses, déclara Océane. Et pour la première fois, Ondélie est venue m’aider.

			Elle fit signe à la jeune sirène de s’approcher. Celle-ci se mit à chanter pour souhaiter la bienvenue à la directrice et aux élèves de Hautes-Tours.
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			Une longue note claire résonna à travers la crique. Sa voix, qui ressemblait davantage à un instrument de musique, exprimait toute la tristesse et le mystère de la mer.
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